
 

 

Luc 11, 38-41. 

 

Chers paroissiens et paroissiennes,  

 

 

La discussion de Jésus et des Pharisiens commence, parce que les pharisiens se permettent de 

critiquer les disciples de Jésus, ils disent: vous ne respectez pas la Loi, parce que vous ne vous lavez 

pas les mains comme il faut avant de manger; Jésus répond très calmement: non c’est vous qui ne 

respectez pas la loi, parce que vous manger avec un coeur sale, un coeur marqué par le jugement 

de l’autre, par la haine et par le sentiment de supériorité.  

 

Pourtant, il semble qu’il y ait une communauté d’intérêt entre les pharisiens et Jésus qui vouent 

tout deux leur vie à la spiritualité et à Dieu. Mais, on s’aperçoit en effet rapidement que s’il y a une 

volonté commune, les méthodes s’opposent radicalement. D’un côté les pharisiens s’emploient à 

ce que la forme de la loi de Dieu soit respectée à la lettre, de l’autre Jésus s’attache à ce que le 

caractère profond de cette même loi émane des actions de chacun, parfois même au détriment de 

la procédure. Au fonds les deux cherchent comment vivre bien. C’est la recherche de l’éthique en 

général: comment fait-on pour vivre bien, en tant qu’individu mais aussi comme communauté 

humaine. Les pharisiens sont persuadés qu’ils faut tout un tas de règles pour se contrôler et 

contrôler les humains. Ils essaient de vivre selon ces règles et jugent ceux qui ne les respectent pas. 

Pour eux, les disciples mettent en péril le bon fonctionnement du monde en ne se lavant pas les 

mains. En effet, ils pensent dans les catégories de « purs et d’impurs » et pour être dans le bien, il 

faut se protéger de l’impureté. Pour Jésus, le monde extérieur et l’autre ne sont pas impurs, il ne 

faut pas avoir peur d’eux.  

 

Oui, sa position soulève une question importante: Jésus était-il contre la loi?  

Non, mais il l’aborde comme un juge le fait aujourd’hui, c’est à dire en, en interprétant le sens. Il 

veut en réaliser les promesses comme il le dit lui-même dans l’évangile de Matthieu, « N’allez pas 

croire que je sois venu abroger la loi ou les prophètes : je ne suis pas venu abolir, mais accomplir. » 

Il ne conteste pas la loi, mais l’autorité des pharisiens à interpréter celle-ci. Il remplit lui le rôle de 

juge et interdit à quiconque d’en faire de même. Il nous libère ainsi de ce rôle pour nous permettre 

de devenir des hommes.  

 

Oui, parce que le problème de l’image qu’ont les pharisiens, c’est que cela les met dans une position 

à la fois de force, parce qu’ils peuvent voir très concrètement sur leurs mains propres, qu’ils sont 

meilleurs que les autres et cela leur donnent le sentiment d’avoir le droit de juger les autres, mais 

c’est aussi une position de faiblesse, parce qu’ils sont sans cesse menacés par tout ce qui les 

entourent. En plus, ils restent toujours à l’apparence: ils jouent le rôle de propres, sans oser regarder 

s’ils le sont vraiment dans leur coeur, cela rajoute un stress: quand on joue un rôle, on a toujours 

peur d’être démasqué, alors on se protège on rabaissant les autres. Et Jésus a horreur qu’on rabaisse 

les autres, pour lui c’est le contraire de la loi:  

 

Pour Jésus l’accomplissement de la loi divine passe par le comportement que l’on adopte à l’égard 

de chacun, indifféremment de son rang social ou de sa réputation. Il travaille à ce que du texte, rien 

ne soit voilé mais que ne soit conservé que l’essentiel c’est à dire le fond et non la forme.  

 

C’est pour cette raison qu’il est aussi remonté contre les pharisiens. Il leur reproche une forme 

d’exclusivité qui empêcherait quiconque n’entrerait pas dans un moule parfaitement conforme aux 

descriptions de la loi d’en être le messager et le défenseur. Il voit dans cette lecture beaucoup 



 

 

d’hypocrisie, dénonçant la posture condescendante d’une élite qui s’est enfermée dans une 

interprétation trop pointue des textes, au point d’en omettre le sens et la nature profonde.  

 

Les pharisiens tentent de décrédibiliser Jésus, « celui qui prétend être le Messie ne respecte pas 

même les lois de son père. » Mais la réponse de Jésus est simple, « Rien de ce qui entre du dehors 

en l’homme ne peut le rendre impur. Mais ce qui sort de l’homme voilà ce qui le rend impur » 

 

Jésus par cette phrase cherche à enseigner le message de Dieu qui est celui du rassemblement, du 

pardon, de la compréhension et de la bienveillance. Jésus recherche dans chaque individu sa part 

de lumière, il travaille à ce que l’humanité se réconcilie avec ceux et celles qui ont été marginalisé 

et qui sont mis à ban d’une communauté par leur soi-disant impureté. Il va rechercher les brebis 

égarées. 

 

Oui c’est pour cela qu’il mange avec les prostituées et les collecteurs d’impôts: il semble nous dire: 

un bon chrétien a un coeur pur et de temps en temps les mains sales, mais elles sont sales parce 

qu’ils les utilisent pour aller vers ceux et celles qui ont été blessés par la vie, salies par ce monde. 

Jésus nous apprend à ne pas nous coupé des autres, pour qu’ils ne nous contaminent pas avec leur 

saleté, mais à les embrasser malgré cela: Pour cela, il mise sur la connaissance de Dieu et de soi. Il 

nous apprend à nous méfier non pas de ce qui est à l’extérieur mais de ce qui est à l’intérieur de 

nous, parce que si nous voyons clair en nous toute volonté de juger les autres disparaîtra et nous 

n’aurons plus qu’envie de les aimer. Jésus nous apprend que le bien doit s’enraciner dans notre 

cœur. C’est cela la vraie pureté, celle qui sort des hommes.   

 

Si on lit le message du Christ à l’aune de nos propres vies, il est important de pouvoir prendre du 

recul. Un instant d’introspection nous permet de discerner si nos actes sont à la hauteur de celui 

que nous prétendons incarner.  

Ne sommes-nous pas nous aussi comme les pharisiens, faibles au point d’envelopper nos actes et 

notre morale du linceul de la bonne conscience ? N’y a-t-il pas sous ce suaire quelque chose de mort 

que nous devons abandonner derrière nous afin de ne conserver que ce qui est ardent? et n’est-il 

pas plus aisé de se cacher derrière la procédure pour faire croire que nous vivons pleinement le 

message de l’Evangile ? Arrivons-nous réellement à être purs dans nos pensées et dans nos actes ? 

Telles sont les questions que nous devons nous poser en tant que chrétiens lorsque nous abordons 

l’autre dans toutes ses différences. Alors peut-être arriverons nous a retrouver les clés qui nous 

permettrons de vivre en harmonie avec nous-même et avec notre prochain. Ainsi la loi de Dieu sera 

accomplie conformément aux vœux de Jésus Christ. 

 

Et c’est pourquoi Jésus nous donne ce résumé de la Loi: tu aimeras le Seigneur ton Dieu, de toute 

ton âme, de toute ta force et de tout ton coeur et ton prochain comme toi même, aimons et n’ayons 

pas peur des salissures de ce monde: elles ne peuvent rien contre nous, si notre coeur est propre, 

si notre coeur est lavé par l’amour que Dieu a pour nous, personne ne sera sale pour nous, parce 

que nous le verrons avec les yeux émerveillé du Christ qui les aiment. Vivons dès lors joyeux: avec 

un coeur pur et des mains sales, mais sales par amour.  

 

 

Amen.  


